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 Prédication du 19 juin 2022, Les Bulles 

(Dia 1 : Colombe, Esprit-Saint) 

Texte du jour : Jean 16.5-16  

Salutations de Bassecourt. 

 (Dia 2 : Citation Corrie Ten Boom) 

Corrie Ten Boom, une chrétienne néerlandaise, résistante 

durant la Deuxième Guerre mondiale disait :  

« N’ayez jamais peur de confier un avenir inconnu à un 

Dieu connu. »1 

Nous venons de célébrer la Pentecôte. Jésus annonce aux 

disciples qu’il va partir mais qu’il leur enverra l’Esprit-

Saint.  

Jean 16 fait partie d’une section plus large de l’Evangile de 

Jean que l’on appelle les « discours d’adieux ».  

C’est une partie de l’Evangile de Jean qui est une réflexion 

sur le sens et les conséquences de la croix. (…) 

Jésus est conscient de sa mort prochaine et veut 

transmettre le cœur de son enseignement à ses disciples et 

 
1 Bruxy Cavey, (ré)unir, p.239. 
2 Cahier de l’Evangile, p. 11 

les encourager à vivre en conformité avec ce qu’Il leur a 

transmis. 2 (...) 

Les discours s’enchaînent, interrompus ça et là par l’un des 

disciples. Jésus répond aux interventions des siens et cela 

lui permet d’avancer dans sa révélation. Il dévoile son 

intimité et surtout son union avec le Père. (…) 

Durant sa vie et après sa mort, plusieurs personnes 

pensaient que Jésus était simplement le fils de Marie et 

Joseph.  

Qu’il avait, certes, mené une vie exemplaire, surtout pour 

son sens de la justice et sa sagesse. Mais, qu’il était 

seulement humain.  (…) Plusieurs pensent encore cela 

aujourd’hui. (…) 

Les autorités religieuses voulaient que Jésus meure parce 

qu’il avait eu le culot d’affirmer qu’il était le Fils de Dieu3.  

(…) 

L’Evangile de Jean est écrit comme un long procès. (…) 

Jésus, coupable ou non-coupable ? (…) 

Les disciples et ceux qui croiront que Jésus est le Fils de 

Dieu, avec l’aide du Saint-Esprit, sont appelés à devenir 

3 Jean 19.7 
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 des témoins. (…) Témoins que Jésus était, est le Fils de 

Dieu. (…) 

Histoire qui vient juste avant ? Jean 15.       (…)  

(Dia 3, le Cep et les sarments) 

Histoire du cep et des sarments, de la vigne et du vigneron.  

« Je suis la vraie vigne et mon Père est le vigneron. »4 

Rester avec le cep. « Demeurez en moi comme je demeure 

en vous ! »5 (…) 

Résumé : Demeurez en moi, suivez mon enseignement. 

Aimez-vous les uns, les autres comme je vous ai aimés et 

comme le Père m’a aimé. (…) Et moi, je vais demeurer en 

vous par l’Esprit-Saint que je vais vous envoyer. (…) 

Mais revenons au texte lu par Aline ce matin. (…) 

v.5 Jésus dit : « Mais maintenant je vais à celui qui m’a 

envoyé ». (…) 

Intéressant de noter qu’ici Jésus ne parle pas de sa mort 

mais de son retour vers celui qui l’a envoyé. C’est une 

démarche active. Jésus retourne auprès de son père après 

avoir accompli sa mission. C’est un acte volontaire. (…) 

 
4 Jean 15.1 
5 Jean 15.4 

Jean a de l’humour et vraisemblablement Jésus aussi, avec 

une pointe d’ironie, car l’évangéliste exprime le fait que 

Jésus dit aux disciples : « aucun d’entre vous ne me pose la 

question : Où vas–tu ? ». (…) 

Pourtant Jean écrit deux chapitres6 auparavant une 

conversation entre Pierre et Jésus : (...) 

« Simon–Pierre lui dit : « Seigneur, où vas–tu ? » Jésus lui 

répondit : « Là où je vais, tu ne peux me suivre 

maintenant, mais tu me suivras plus tard. » (…) 

Puis au chapitre 14, c’est Thomas qui interroge Jésus.  

La réponse de Jésus est bien connue des chrétiens encore 

aujourd’hui. Je vous lis ces 3 versets. 

« Quant au lieu où je vais, vous en savez le chemin. 

Thomas lui dit : « Seigneur, nous ne savons même pas où 

tu vas, comment en connaîtrions–nous le chemin ? » 

Jésus lui dit : « Je suis le chemin et la vérité et la vie. 

Personne ne va au Père si ce n’est par moi. »7 (…) 

6 Jean 13.36 
7 Jean 14.4-6 
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 En fait cette question amène les disciples, mais aussi le 

lecteur, à passer du : « Où vas-tu ? au « Où allons-

nous ? ». (...) 

Dit simplement : « Qu’allons-nous faire maintenant ? » ; 

« Qu’allons-nous faire maintenant si Jésus n’est plus 

là ? ». (…) 

Comme les disciples parfois nous sommes déboussolés, 

nous perdons confiance. Nous ne savons plus où aller, que 

faire ? (…) 

(Dia 4, Lamartine, poème) 

Le poète Alphonse de Lamartine dans son poème 

l’isolement, et ce vers bien connu, l’exprime d’une façon 

remarquable : « Un seul être vous manque et tout est 

dépeuplé ». (…) 

Lamartine venait de perdre son amoureuse de la 

tuberculose. (…) 

Non, ne pars pas Seigneur, reste avec nous. (…)  

Chant : Reste avec nous le jour décline. Camp, réconfort. 

(…) 

Le texte de ce matin dit que les disciples sont remplis 

d’affliction. « L’affliction a rempli votre cœur ».  

Jésus veut amener les disciples plus loin que là où ils sont : 

la tristesse. (…) 

La tristesse des disciples à l’idée que Jésus va les quitter 

est bien compréhensible. Elle est visible aussi. Elle se 

reflète par leur mutisme. (...) 

Ils ont certainement traversé une crise. Qu’est-ce qu’on fait 

maintenant ? Que va-t-on faire sans toi Jésus ? Reprendre 

notre vie normale ? Quel chemin suivre ? (…) 

Finalement, pas besoin de savoir le « où » pour déterminer 

le chemin. Le chemin ce n’est pas un « où » mais un 

« qui ». (…) 

Vous connaissez le chemin, c’est moi, c’est Jésus. Suivez-

moi ! (…) 

Et là, effet de surprise de la part de Jésus. (…) Le coup de 

grâce ! 

La vérité les gars c’est que c’est un avantage pour vous 

que je m’en aille. 

Que ? Quoi ? L’absence de Jésus, un avantage ?  

(...) 

(Dia 5, Jean 16.7) 

Verset 7 : C’est votre avantage.  
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 L’avantage du départ de Jésus, c’est la venue du Saint-

Esprit. Appelé aussi le Paraclet qui veut dire l’avocat, le 

défenseur. 

Jésus dit aux disciples : « Je ne vous laisserai pas 

orphelins ».  

Si je ne pars pas, le Saint-Esprit ne viendra pas.  

Si, au contraire, je pars, je vous l’enverrai. 

Dans ce texte, il est écrit que c’est Jésus lui-même qui va 

envoyer le Saint-Esprit. (…) 

(Dia 6, Jean 16.8-11) 

Le texte poursuit en disant que le S-E « confondra » le 

monde en matière de péché, de justice et de jugement.  

Littéralement, le Saint-Esprit convaincra le monde.  

Le Saint-Esprit montrera au monde qu’il s’égare 

principalement en matière de péché, de justice et de 

jugement. (…) Je reviendrais sur ces points. (…) 

 

Le Saint-Esprit/Paraclet.   

 
8 Lire et Dire, p.31, 2ième article 
9 Jean 16.13 

Dans un sens le S-E occupe une place secondaire dans le 

N.T. La place centrale est réservée à Jésus-Christ. Mais 

cela ne fait pas de l’Esprit-Saint quelqu’un sans 

importance.  

Deux tendances à éviter : lui donner trop d’importance 

ou le négliger. (...) 

Le Saint-Esprit ou Paraclet veut dire : « appeler à l’aide, 

exhorter, solliciter ». Ce terme est couramment utilisé à 

l’ère chrétienne pour désigner celui qui intervient en tant 

que défenseur ou intercesseur dans un procès8. (…) 

L’Esprit Saint, nommé aussi Esprit de vérité, il est dit de 

lui que lorsqu’il viendra, il vous fera accéder à la vérité 

tout entière9.  (…) 

L’Esprit-Saint conduit à la vérité. Il enseigne les disciples 

et leur rappelle tout ce que Jésus a dit. Toute son action est 

tournée vers Jésus : il lui rend témoignage, le glorifie et 

fait se souvenir de lui. (…) 

Dans l’Ancien Testament, il est dit qu’il faut au moins 

deux témoins pour se présenter contre un homme qui aura 

commis un crime. Que c’est sur les déclarations de deux 

ou de trois témoins qu’on pourra instruire l’affaire10.  

10 Deutéronome 19.15 
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 Les disciples devront être des témoins dans un monde qui 

les haïra et persécutera parfois.  

Mais, ils ne seront pas seul. Le Saint-Esprit sera avec eux. 

(…) 

(Dia 7, Jean 16.13-15) 

Jean dit11 : « Le S-E ne parlera pas de son propre chef, 

mais il dira ce qu’il entendra et il vous communiquera tout 

ce qui doit venir.  

Et ajoute : « Il me glorifiera car il recevra de ce qui est à 

moi, et il vous le communiquera. 

Tout ce que possède mon Père est à moi ; c’est pourquoi 

j’ai dit qu’il vous communiquera ce qu’il reçoit de moi. » 

(...) 

L’Esprit-Saint est un communicateur mais il ne 

communique pas n’importe quoi. (…) 

Le Saint-Esprit vient compléter la révélation, dévoiler 

toute la vérité.  

Mais pas dans le sens, vous serez omniscients et vous 

pourrez prédire l’avenir. (…) 

 
11 Jean 16.13-15. 

Les disciples seront capables de reconnaître le déroulement 

du plan divin et la place unique de Jésus dans ce plan. (...) 

Dieu a parlé par les prophètes, par Jésus et parle encore 

aux disciples et à ceux qui ont écrit le Nouveau Testament.  

L’Esprit révèle Christ (sa personne, sa mission, son 

enseignement). (...) 

Les auteurs du N.T ont le souci de révéler le Fils, inspirés 

par le Saint-Esprit. Ils n’ajoutent pas des histoires comme 

le ferait un romancier. (…) 

Mais Jésus dit aussi que les disciples ne peuvent pas tout 

comprendre, tout porter maintenant, avant sa mort et sa 

résurrection. Ils ne sont pas assez matures spirituellement. 

Ils n’ont pas tout compris. (…) 

L’enseignement de Jésus est présenté par Jean comme 

incomplet, non par la faute de Jésus mais par l’incapacité 

des disciples à l’accueillir pleinement. (…) 

Jésus fait confiance à l’œuvre de l’esprit pour amener les 

disciples, plus tard et progressivement, à recevoir cette 

vérité et à l’approfondir. (...) 

Comme pour nous aujourd’hui.  
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 Le paradoxe de ce texte c’est que lorsque Jean écrit son 

Evangile, Jean explique ces choses. (…) 

Jean a donc compris avec l’aide du Saint-Esprit ce que 

Jésus leur expliquait mais qu’ils ne comprenaient pas à ce 

moment-là.12 (…) 

Le Paraclet sera donc aux côtés des disciples pour défendre 

la cause de Christ, pour défendre la vérité.  

(Dia 8, Jean 14.26) 

La vérité :  

Jésus dit ceci aux disciples : « le Paraclet, l’Esprit Saint 

que le Père enverra en mon nom, vous enseignera toutes 

choses et vous fera ressouvenir de tout ce que je vous ai 

dit ».13  

« Conduits par l’Esprit, les disciples d’une part se sont 

‘ressouvenu’ avec exactitude de bien des paroles de Jésus, 

mais ont eu aussi la conviction d’interpréter fidèlement son 

message, à la lumière de la résurrection, dans la 

communauté croyante. »14 (...) 

Une définition de la vérité est la correspondance entre ce 

que je dis, et ce qui est. 

 
12 Carson, Dans l’intimité de Jésus, p. 161. 
13 Jean 14.26 

Par exemple, si je dis : « Je suis l’homme le plus fort du 

monde », vous allez vite vous apercevoir qu’il y a un fossé 

entre ce que je dis et la réalité.  

Vous me mettez dans un ring avec Mike Tyson ou 

n’importe quel boxeur et je m’écroule.  

Ce n’est pas vrai, je ne suis pas l’homme le plus fort du 

monde. (…) 

Par contre, la vérité qui nous fait vivre, ce n’est pas un 

dogme théologique mais c’est l’affirmation : « Jésus-

Christ est Seigneur ». (…) 

Le croyons-nous ? Croyons-nous que malgré son 

« absence apparente », Il règne ? (…) 

Cette vérité concerne Jésus, elle est l’affirmation qu’il est 

bien celui qu’il prétendait être. Il est le Fils de Dieu. Ce 

n’est pas une vérité parmi tant d’autres. C’est une 

affirmation très forte de la foi. (…) 

La foi se concentre sur Jésus-Christ. Il n’est pas naturel 

d’affirmer que Jésus est la vérité. (…) 

Poser Jésus-Christ comme vérité, c’est déjà un combat. 

14 Lire et Dire, p.47, 1er texte.  
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 D’où la nécessité de témoigner. La vérité est dans ce qui 

est confessé. Le croyant est entraîné dans une démarche 

active. (…) 

Il est conduit par le Paraclet vers une vérité qui le dépasse 

infiniment. La vérité a été donnée par Dieu en Jésus-Christ 

mais en même temps on doit la chercher. (…) 

(Dia 9, Citation Carson.) 

« La Bible dans son ensemble nous encourage à glorifier 

Jésus en assimilant progressivement autant que possible de 

vérité révélée par grâce, en la laissant pénétrer en nous 

pour qu’elle nous transforme et nous pousse à la louange 

spontanée et enthousiaste 15» (…) 

Ce texte de Jean s’adresse-t-il à nous aujourd’hui ? Oui, 

nous sommes dans le temps de « l’absence ». Et devant les 

injustices du monde, nous soupirons après une intervention 

de Dieu. (…) 

Nous devons aussi accepter d’avoir besoin d’un guide. On 

ne doit pas se sentir abandonné de Dieu. Ce texte construit 

un croyant en relation avec Dieu. Le Saint-Esprit est 

l’accès retrouvé à Dieu. (…) 

 
15 Carson, Dans l’intimité de Jésus, p.183 

Pour l’homme moderne, croire paraît habituellement 

moins sûr que savoir. Or ce texte nous dit le contraire. 

Avoir la foi c’est accéder, cheminer avec la Vérité. 

Marcher avec Christ même s’il n’est physiquement plus là.  

(…) 

Puis Jean continue son texte en utilisant trois mots qui font 

parfois peur : Péché, Justice et Jugement.  

(Dia 10, Jean 16.8-11) 

Je vous relis les versets 8 à 11 : 

« Et lui [le S-E], par sa venue, il confondra [ou convaincra] 

le monde en matière de péché, de justice et de jugement ; 

en matière de péché : ils ne croient pas en moi ; 

en matière de justice : je vais au Père et vous ne me verrez 

plus ; 

en matière de jugement : le prince de ce monde a été 

jugé ». 

Ce serait trop complexe, en tout cas pour moi, de faire un 

exposé complet sur le péché, la justice et le jugement mais 

voici ce que je retire de ce texte : 
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 Premièrement, le Saint-Esprit va convaincre les disciples 

(et les futurs croyants aussi) que le péché, entre autres, 

c’est l’incrédulité.  

Le péché, selon Jean, c’est de ne pas croire que Jésus est le 

Fils de Dieu. De ne pas croire qu’Il est vraiment celui qu’Il 

affirmait être : le Fils de Dieu. (…) 

Les juifs et les pharisiens disaient de Jésus que c’était lui 

le pécheur, qu’il était un blasphémateur. (…) 

Pourtant, Jésus insiste : « Ils ne croient pas en moi qui suis 

la vérité ».  

Déjà pour les grands prophètes d’Israël, le péché signifiait 

la rupture de la relation personnelle avec Dieu. 

On se ferme à l’amour de Dieu. On se ferme à l’amour du 

prochain. (…) 

Plusieurs personnes, dont Pélage16, pensaient que l’on 

pouvait se hausser vers Dieu par ses propres efforts, que la 

grâce de Dieu serait la récompense de nos vertus 

humaines. (…) 

Ce texte semble affirmer que l’opposé du péché n’est pas 

tellement d’être vertueux mais d’avoir la foi. (…) 

 
16 Moine breton jugé hérétique par l’Eglise en 418.  
17 Packer, Les mots en question, p.71. 

On m’a souvent répété que le sens du mot « péché » 

voulait dire « rater la cible ». (...) 

Et rater la cible ce n’est pas une série de règles à respecter 

pour pouvoir viser le milieu.  

Viser la cible, c’est établir une relation avec Jésus, celui 

qui affirme être le chemin, la vérité et la vie. (…) 

Et le rôle du S-E c’est de convaincre les gens de leur 

besoin de Jésus. (…) 

Pécher, c’est suivre nos propres chemins, c’est s’éloigner 

de Dieu, lui tourner le dos et l’ignorer. C’est refuser 

d’accorder au Créateur le titre de Dieu, de refuser de croire 

que Jésus est véritablement le Fils de Dieu.17 (...) 

Si ce n’était pas dramatique de vivre une vie sans Dieu, si 

se détourner de Dieu était peu de chose dans nos vies, Dieu 

n’aurait pas envoyé son Fils dans le monde. (…) 

La foi nous permet d’accepter la grâce de Dieu qui seule, 

peut triompher du mal et de la mort. (…) 

Jean posait cette question : « Et la victoire qui a vaincu le 

monde, c’est notre foi. Qui est vainqueur du monde, sinon 

celui qui croit que Jésus est le Fils de Dieu ? »18  (…) 

18 1 Jean 5.4-5 
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 La résurrection de Jésus, c’est la victoire de la vie sur la 

mort. (…) 

Deuxièmement, le Saint-Esprit va convaincre les disciples 

et les futurs croyants que la justice des hommes n’est pas 

celle de Dieu.  

Débat à l’université sur la peine de mort. Michigan vs 

Illinois. ADN. Injustices.  

« Ne jugez pas selon l’apparence mais selon la justice. »19 

La justice biblique a toujours eu des dimensions sociales, 

politiques et économiques. (...) 

Si les lois misent en place, dans une société, sont là pour 

que les « forts », les « bien nantis » puissent garder leurs 

privilèges, il n’y a pas de justice. (…) 

Jésus est le vrai juste. 

En crucifiant Jésus à la croix, le monde considère que 

justice a été rendu. Jésus a eu ce qu’il méritait. Voilà ce 

qui arrive aux personnes qui se prétendent être Dieu. (…) 

Pour Jean, Jésus n’a pas échoué à sa mission puisque tout 

est accompli. (…) 

 
19 Jean 7.24 
20 Carson, Dans l’intimité de Dieu, p.176 
21 Psaume 11.7 

C’est un verdict de vie rendu par Dieu à la croix. (...) 

L’œuvre accomplie sur la croix par Jésus-Christ marque un 

tournant dans l’histoire de la rédemption20. 

Si Dieu avait laissé son Fils dans le tombeau où serait la 

justice ? (…) 

Qui va convaincre le monde de sa fausse justice si Christ 

n’est plus là ? Jésus ne pourra plus exercer son ministère 

puisqu’il retourne auprès du Père. 

Ce sera le Saint-Esprit avec l’aide de témoins : les 

disciples et ceux qui croiront en leur message. (…) 

Le Seigneur est juste et Il aime les actes de justice21. 

« On peut ainsi estimer que la mission des chrétiens dans 

le témoignage rendu au Christ inclut aussi une dimension 

sociale : discerner les situations marquées par le péché et 

l’injustice, les dénoncer, les limiter voire les vaincre pour 

établir des conditions plus propices à l’exercice d’une 

authentique justice, avec la conscience néanmoins que seul 

Dieu établira un jour son royaume sur terre. »22 (…) 

22 Marjorie Legendre, site web, Point Théo, article : « Le paradoxe contemporain 
des droits de l’homme : le déni du droit à la vie ». 
 



 

1
0

 Troisièmement, le Saint-Esprit va convaincre les disciples 

et les futurs croyants en matière de jugement, Il va nous 

convaincre que le prince de ce monde a été jugé. 

Jésus affirme que le dominateur, l’accusateur, Satan, le 

prince de ce monde vient mais qu’il n’a aucune emprise 

sur Lui.23 (…) 

En Jean 12, des grecs vont voir Philippe et André car ils 

aimeraient voir Jésus.  

Ils vont tous le voir et Jésus annonce sa mort et leur 

explique que c’est comme un grain qui meurt en terre qui 

doit mourir pour ensuite porter beaucoup de fruits. (…) 

Puis, une voix se fait entendre du ciel : « Je l’ai glorifié et 

je le glorifierai encore ».  

Certains pensent que c’est un ange, d’autre le tonnerre. 

Jésus reprend la parole et dit : « Ce n’est pas pour moi que 

cette voix a retenti, mais bien pour vous. C’est maintenant 

le jugement de ce monde, maintenant le prince de ce 

monde va être jeté dehors. Pour moi, quand j’aurai été 

élevé de terre, j’attirerai à moi tous les hommes. »24 (…) 

 
23 Jean 14.30 ;  
24 Jean 12.30-32 
25 Jean 8.16 

Le Saint-Esprit va nous convaincre que c’est la puissance 

du mal qui a été condamné à la croix.  

Jésus a vaincu le mal et la mort. La puissance du mal n’a 

plus à dominer l’humanité, n’a plus à dominer sur nous. 

(…) 

Dieu a renversé le jugement de ceux qui mettait Jésus au 

banc des accusés en le faisant ressuscité des morts.  

Dieu montre que le vrai juge, c’est lui et non le monde qui 

juge Jésus. (…) 

Et le Paraclet réfute le jugement injuste porté par le monde 

sur Jésus. Il entame son œuvre de glorification. (…) 

Jésus proclame que son jugement est conforme à la vérité 

puisque c’est le Père qui l’a envoyé.25 

Et que son jugement est toujours juste et vrai puisqu’Il est 

la véritable lumière, le vrai pain et la vraie vérité.26 

Il nous affirme que celui qui croit en Jésus n’est point jugé 

mais qu’il entre dans le cercle intime de Dieu comme un 

ami.27 (…) 

26 Jean 5.30 ; 8.16 ; 1,9 ; 6.32 
27 Jean 3.18 
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 En fait le Saint-Esprit condamne moins le monde que le 

Prince de ce monde qui est déjà condamné. (…) 

Combien de fois nous comportons-nous en juge devant 

l’agissement de nos frères et sœurs dans la foi et de ceux 

qui nous entourent. (…) 

Jésus dans Matthieu nous donne cet avertissement : « Ne 

vous posez pas en juge, afin de n’être pas jugés »28 

Et quelle histoire vient juste après ? (…) 

L’histoire de la poutre et de la paille dans l’œil. (…) 

Jean Tauler, théologien et prédicateur alsacien du XIVe 

siècle le disait simplement ainsi :   

« Ne jugez personne que vous-mêmes » 

Paul l’exprimait ainsi aux Romains : « Chacun de nous 

rendra compte à Dieu pour soi–même. Cessons donc de 

nous juger les uns les autres. »29 (…) 

Les gens qui s’estiment justes devraient éviter de 

condamner les autres même si nous devons, comme le 

disait Bonhoeffer : « assumer notre responsabilité dans la 

lutte contre le mal. »30 

 
28 Matthieu 7.1 
29 Romains 14.12 
30 Reimer, La dynamique de la foi chrétienne, p.122 

Les jugements de Dieu comprennent toujours des éléments 

de justice et de grâce et la compassion triomphe du 

jugement.31 

Conclusion : 

Où nous situons-nous dans ce « procès », implicite mais 

permanent, entre l’esprit de Jésus et l’esprit du 

« monde » ? (…) 

Le monde a eu tort dans son rejet de Jésus, tort dans ses 

conclusions sur le péché, la justice et le jugement32.  

Les promesses de ce texte sont que : 

Le Saint-Esprit nous convaincra de notre besoin de Jésus 

pour se libérer du péché et pour croire en Lui. 

Le Saint-Esprit nous convaincra que la vraie justice n’est 

pas celle des hommes mais celle de Dieu.  

Le Saint-Esprit nous convaincra que ce n’est pas notre rôle 

de se porter en juge mais que nous pouvons avoir la 

certitude que le Prince de ce monde a été jugé. Que la vie 

triomphe de la mort. (…) 

31 GDT, p.716 ; Jacques 2.13 
32 Farelly, Lire l’Evangile selon Jean, p.81. 
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 Nous pouvons avoir la certitude que « la communauté de 

foi est appelé à suivre Christ mais elle ne sera jamais seule, 

jamais abandonnée dans sa vie au service de Christ : 

l’Esprit sera là pour agir, à travers elle, dans le cœur des 

humains ». 33 

Dieu a en effet fixé un jour où il jugera le monde entier 

avec justice, par un homme qu’il a désigné. Il en a donné 

la preuve à tous en relevant cet homme d’entre les 

morts !34 (...) 

Seigneur, par ton Esprit, jamais seuls, fais-nous cheminer 

vers ta vérité et ta justice. Enseigne-nous, car tu es le Dieu 

qui nous sauve. 35 Amen !  

 

 

 
33 Nicolas Farelly, Lire l’Evangile selon Jean, p. 82 
34 Actes 17.31 

35 Adaptation du Psaume 25.5 


